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BUHARI S’ÉTEINT À 82 ANS
Adieu à un dirigeant controversé

Ancien général puis président élu, 
Muhammadu Buhari, figure majeure 
de la vie politique nigériane, est dé-
cédé  ce  dimanche  13  juillet  2025  à 
Londres, à l’âge de 82 ans, après une 
longue maladie. Il quittera le pou-
voir  en  2023  avec  un  héritage  aussi 
contrasté que son parcours.
 
1. Une disparition marquante
 
Muhammadu Buhari est mort ce di-
manche  13  juillet  2025,  vers  16h30 
GMT, dans un établissement médical 
de Londres, selon l’annonce officielle 
de la présidence nigériane  . Il avait 
82 ans. Aucune cause précise n’a été 
révélée, mais  il  souffrait  depuis  plu-
sieurs années d’une maladie prolon-
gée.
 
2. Le parcours en deux actes
 
Dictateur devenu démocrate : Géné-
ral de l’armée, proéminent durant  la 
guerre  du  Biafra,  Buhari  accède  au 
pouvoir après le putsch de décembre 
1983. À la tête de l’État jusqu’en août 
1985,  il  impose  une  politique  de  ri-
gueur notable.
 
Opposant infatigable, puis président 
élu :
 
Après  des  défaites  électorales  en 
2003, 2007 et 2011, il s’impose finale-
ment  en  2015,  devenant  le  premier 
candidat  d’opposition  à  vaincre  un 
président en exercice. Réélu en 2019, 
son second mandat est entaché par 
des absences  fréquentes pour  soins 
au Royaume-Uni.

3. Une gouvernance sous tension
 
Au cœur de ses deux mandats (mili-
taire et civil),  il s’est distingué par sa 
ténacité anticorruption — symbolisée

par  le  slogan  « balayer  le mal »  et  son 
hostilité aux dérives bureaucratiques.
 
Néanmoins, il fait face à des critiques :

Une croissance économique laborieuse, 
un chômage au-delà de 20 % et une in-
flation persistante.
 
Une lutte inachevée contre Boko Haram 
ayant  occasionné  des  déplacements 
massifs  de  populations  et  des  opéra-
tions militaires controversées.
 
Des  manifestations  meurtrières  en 
2020 contre la répression policière, no-
tamment le mouvement EndSARS.
 
4. Son héritage politique
 
Interdit  de  troisième  mandat  par  la 
Constitution, Buhari quitte le pouvoir 
en mai 2023, laissant la place à Bola Ah-
med Tinubu, son successeur issu de son 
parti  . Son passage reste perçu comme 
un mélange de rigueur morale, d’auto-
ritarisme assumé et d’échecs socio-éco-
nomiques.

5. Genèse d’un homme d’État
 
Né le 17 décembre 1942 à Daura (Nigeria 
britannique), dernier d’une fratrie de 23 
enfants, Buhari  intègre  l’armée en 1961 
et gravit les échelons durant la guerre 
civile. Il exerce par la suite des responsa-
bilités régionales et nationales, notam-
ment comme ministre du Pétrole. 

En résumé, Muhammadu Buhari laisse 
derrière  lui une  trajectoire hors norme 
: un soldat devenu putschiste, puis op-
posant  obstiné,  enfin  président  élu  à 
deux  reprises.  Un  personnage  dont 
l’influence,  souvent décriée, a durable-
ment façonné le Nigeria moderne.

 
James Méryl ALLAGBE
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TENSIONS AU SEIN DU COPIL :
MICHEL ALOKPO BRISE LE SILENCE

UNE MAINTENANCE RIGOUREUSE S'IMPOSE 
POUR ASSURER LA SÉCURITÉ DES USAGERS 

Audit du fichier électoral au Bénin Dysfonctionnements des feux tricolores à Porto-Novo

À  peine  entamée,  la  mission  du 
Comité  de pilotage de  l’audit  du 
fichier  électoral  (Copil)  connaît 
déjà  de  sérieuses  secousses.  Mi-
chel  Alokpo,  l’un  des  membres 
dudit comité, conteste publique-
ment la sélection de trois des 
quatre experts internationaux dé-
signés. Une sortie qui met en lu-
mière des dissensions internes et 
soulève  des  interrogations  sur  la 
crédibilité du processus.
 
L’atmosphère  se  tend  autour  de 
l’audit  du  fichier  électoral.  Di-
manche  13  juillet  2025,  Michel 
Alokpo, membre du Comité de pi-
lotage de l’audit (Copil), est sorti de 
sa réserve sur les ondes d’une ra-
dio privée. Réagissant aux propos 
du président du Copil, Jean-Bap-
tiste Elias, tenus une semaine 
plus  tôt dans  la même émission, 
il  a  soulevé de profondes  inquié-
tudes quant à la transparence du 
processus de recrutement des ex-
perts impliqués dans l'audit.
 
À  l’en  croire,  la  procédure  de 
sélection  des  experts  interna-
tionaux  ne  répond  pas  aux  exi-
gences d’objectivité et de rigueur. 
« La procédure qui a conduit à la 
sélection des cadres techniques 
et des experts  internationaux est 
biaisée  »,  a-t-il  déclaré  sans  dé-
tour. Michel Alokpo va plus loin : 
sur  les  quatre  experts  retenus,  il 
en conteste trois, estimant que 
leur désignation ne s’est pas faite 
dans un esprit de consensus et de 
transparence.
 
Autre grief évoqué : la lenteur ad-
ministrative. Selon Alokpo, il a fal-
lu pas moins de cinq mois pour 
rédiger  les  Termes  de  référence 
(TDR), documents indispensables 
au lancement du processus.

Un retard qui, selon lui, a considé-
rablement  ralenti  les  travaux  du 
Copil. 

Devant  cette  situation,  l’ancien 
député  affirme  avoir  informé  le 
Cadre de concertation de  l’oppo-
sition  afin  de  signaler  le malaise 
profond qui mine le comité. Dans 
un appel à  l’apaisement,  il plaide 
toutefois  pour  un  dialogue  franc 
et ouvert entre les membres du 
Copil  afin de  lever  les  incompré-
hensions  et  permettre  à  l’au-
dit  d’aboutir  dans  les  meilleures 
conditions.
 
Un comité sous tension
 
Les révélations de Michel Alokpo 
viennent  fragiliser  davantage  la 
cohésion  d’un  comité  censé  in-
carner la neutralité et la rigueur. 
Si ces accusations ne sont pas en-
core  officiellement  corroborées, 
elles jettent un voile d’incertitude 
sur la suite du processus.
 
Cette nouvelle crise pourrait éga-
lement alimenter les critiques de 
ceux qui pointent du doigt les dis-
sensions internes au sein de la so-
ciété civile et de l’opposition. Pour 
certains observateurs, ces divi-
sions desservent la cause qu’elles 
entendent  défendre  :  celle  d’un 
audit crédible et accepté de tous.
 
Le Copil a désormais la lourde 
tâche de rétablir la confiance, tant 
en son sein qu’auprès de l’opinion 
publique.  Car  plus  que  jamais, 
l’enjeu est clair  : garantir un pro-
cessus électoral transparent et 
apaisé en prélude aux prochaines 
échéances.

 
Youssouf AVOCEGAMOU

Les  feux  tricolores  à Porto-No-
vo, aujourd'hui de plus en plus 
défaillants, constituent un dan-
ger réel pour la sécurité rou-
tière.  Des  actions  urgentes  et 
une  gestion  efficace  sont  né-
cessaires pour restaurer  la flui-
dité et la sécurité de la circula-
tion urbaine.
 
FONCTIONNEMENT DES FEUX 
TRICOLORES  À  PORTO-NOVO 
:  UNE  MAINTENANCE  RIGOU-
REUSE S'IMPOSE
 
Porto-Novo, la capitale poli-
tique  du  Bénin,  fait  face  à  un 
problème  récurrent  :  le  mau-
vais  fonctionnement  de  ses 
feux tricolores. Alors que  la sé-
curité  routière  et  la  fluidité du 
trafic sont au cœur des préoc-
cupations des citadins et des 
autorités, la situation actuelle 
sur de nombreux carrefours de 
la ville soulève des inquiétudes.
 
Les feux tricolores, essentiels à 
la  régulation  du  trafic  urbain, 
semblent  être  dans  un  état 
de dégradation avancée. Des 
dispositifs  obsolètes,  qui  fonc-
tionnent de manière erratique, 
cohabitent avec des installa-
tions récentes qui tombent ré-
gulièrement  en  panne.  Cette 
défaillance  des  feux  crée  une 
circulation chaotique sur 
plusieurs  axes,  obligeant  les 
conducteurs à improviser, aug-
mentant ainsi les risques d'ac-
cidents.
 
Un exemple  frappant de  cette 
situation se trouve sur le nouvel 
axe  asphalté menant  du  ciné-
ma Iré Akari jusqu'au carrefour 
de  Gbodjè.  Les  feux  de  circu-
lation sont souvent en panne, 
obligeant les automobilistes 
à  circuler  dans  une  confusion 
totale. La situation est encore 
plus  dramatique  au  carrefour 
près du  siège de Réseau Atao, 
où les feux sont défectueux de-
puis plusieurs mois, mettant en 
péril la vie des usagers et la flui-
dité du trafic.

Les carrefours de  l'École urbaine 
centre, où les voies sont en réfec-
tion,  ainsi  que  ceux  de  Kokoyè, 
Sadognon, et Oussou-médé, sont 
également des points de conges-
tion réguliers. Cette dégradation 
des  infrastructures affecte direc-
tement  la  sécurité  des  citoyens, 
en  particulier  dans  un  contexte 
où la ville accueille des chantiers 
d'infrastructures importants.
 
Face  à  cette  situation,  la  muni-
cipalité de Porto-Novo, sous la 
direction du Maire Charlemagne 
YANKOTY,  semble  être  interpel-
lée.  Le Maire  a  clairement  expri-
mé son ambition de transformer 
Porto-Novo en une ville moderne 
et bien entretenue. Cependant, 
des actions concrètes sont atten-
dues. La question se pose : que 
fait  la  Mairie  pour  résoudre  les 
dysfonctionnements  récurrents 
des feux tricolores ?
 
Il  est  impératif  que  la  Mairie 
prenne des mesures immé-
diates pour garantir la sécurité 
des usagers de la route et assu-
rer  le  bon  fonctionnement  de 
ces  infrastructures  essentielles. 
La ville est en pleine transforma-
tion, avec des investissements 
majeurs dans des infrastructures 
modernes  et  coûteuses,  sous 
l'impulsion du gouvernement du 
Président Patrice TALON. Il est 
donc  crucial  d’adopter  une  ap-
proche  rigoureuse  et  systéma-
tique de la maintenance de ces 
équipements pour garantir un 
développement  urbain  efficace 
et pérenne.
 
La  maintenance  des  feux  trico-
lores  ne  doit  pas  être  reléguée 
au second plan. Elle constitue 
un enjeu majeur pour la sécurité 
et  la  qualité de  vie des  citoyens. 
Ce  défi  incombe  pleinement 
aux autorités municipales, qui se 
doivent  de  répondre  à  cette  ur-
gence  de  manière  proactive  et 
responsable,  dans  l'intérêt  supé-
rieur de la population.

 
Godfroy MISSAHOGBE
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LA GRANDEUR, CET ÉCLAT SILENCIEUX QUI BÂTIT LES NATIONS
Parole de Christhelle HOUNDONOUGBO

À travers une réflexion pro-
fonde,  Christhelle  HOUN-
DONOUGBO  nous  invite  à 
redécouvrir la puissance 
tranquille de la grandeur 
dans la construction des so-
ciétés solides.
 
Dans un monde souvent 
bruyant  et  pressé  d’exister, 
certaines  forces  agissent 
dans le silence. Invisibles 
mais puissantes, elles 
donnent  leur  cohérence  à 
nos sociétés. La grandeur en 
est une. Elle ne s’exhibe pas, 
elle s’incarne. Elle ne fait pas 
de bruit, mais elle soutient. 
Elle  est  ce  fil  invisible  qui 
relie  les âmes nobles et  les 
actes justes, pour bâtir l’uni-
té, apaiser les tensions et 
inspirer le progrès.
 
Une  force  discrète  mais 
agissante
 
La grandeur ne réside ni 
dans  le  prestige  d’un  titre, 
ni dans l’écho des acclama-
tions.  Elle  s’exprime  dans 
l’humilité, dans le choix de la 
paix  quand  tout  pousse  au 
conflit, dans la droiture face 
à la tentation de la bassesse. 
Elle  est  la  noblesse  d’âme 
que rien ne corrompt : ni les 
épreuves, ni les honneurs.
 
Être  grand,  c’est  tendre  la 
main quand on pourrait 
frapper.  C’est  choisir  le  si-
lence  lorsqu’il porte  la paix. 
C’est  défendre  un  absent 
injustement  attaqué.  C’est 
préférer l’unité à la revanche.
 
Des figures inspirantes de la 
grandeur
 
À  travers  l’histoire,  des  fi-
gures illustres ont incarné 
cette  force  tranquille.  Le 
président béninois Mathieu 
Kérékou,  confronté  à  la 
contestation populaire dans 
les années de transition, au-
rait pu choisir la répression. 
Il  a  préféré  la  retenue.  Son 
calme  face  aux  critiques  et 
son refus de la brutalité ont 
révélé une grandeur d’esprit 
rare.

Autre  figure,  autre  époque 
: Ellen Johnson Sirleaf, pre-
mière  femme  élue  prési-
dente en Afrique, a préféré 
la  réconciliation  à  la  ran-
cune dans un Liberia sorti 
des ruines. Elle a élevé le 
leadership  féminin au rang 
d’élégance morale, par son 
courage et sa lucidité.
 
Martin  Luther  King,  apôtre 
de la non-violence, nous a 
quant à lui appris que la vé-
ritable grandeur, c’est aimer 
même quand on est haï, et 
choisir la fraternité dans un 
monde fracturé.
 
Une grandeur du quotidien
 
Mais  la  grandeur  n’appar-
tient  pas  qu’aux  héros  de 
l’Histoire. Elle vit aussi dans 
l’anonymat  du  quotidien. 
Dans ces gestes simples : 
dire la vérité quand le men-
songe est plus facile, rester 
droit dans les tempêtes, fé-
liciter sans jalouser, s’effacer 
pour faire briller un autre.
 
Celui ou celle qui, au sein 
d’une  famille,  d’une  entre-
prise, ou d’un quartier, agit 
pour la cohésion plutôt que 
la division, participe silen-
cieusement  à  la  construc-
tion d’une  société plus hu-
maine.
 
Un levier pour la cohésion 
sociale
 
Dans  un  contexte  de  cris-
pations identitaires, de cli-
vages politiques et de ten-
sions sociales, la grandeur 
est une réponse salutaire. 
Elle  désarme  les  conflits, 
restaure les ponts, nour-
rit le respect mutuel. Elle 
est le moteur invisible d’un 
vivre-ensemble apaisé, 
d’un  développement  har-
monieux.

Elle rend chaque geste por-
teur de sens : écouter plu-
tôt qu’imposer, bâtir plutôt 
que détruire, apaiser plutôt 
que diviser. Elle éclaire les 
consciences,  désarme  l’or-
gueil, et ravive l’essentiel.

Une source de paix intérieure et d’inspiration collective
 
Celui  qui  choisit  la  grandeur  n’a  pas  besoin  d’écraser  pour 
exister. Il vit dans la cohérence, avance sans trahir, s’élève sans 
dominer. Sa force est intérieure. Sa lumière est contagieuse. Il 
ne fascine pas par l’éclat. Il inspire par la profondeur.
 
Dans une époque en quête de repères,  la grandeur devient 
une boussole. Elle transforme les blessures en leçons d’huma-
nité, les différences en richesses partagées, les conflits en oc-
casions de grandir.
 
Alors que chacun cherche à accomplir de grandes choses, la 
grandeur, elle, nous invite à tout faire avec une grande âme.
 
Et si la grandeur, c’était toi ?
 
Et si, cette semaine, ta plus grande victoire ne se mesurait pas 
à ce que tu possèdes, mais à ta manière d’agir ? À la qualité de 
ton regard ? À la hauteur morale de tes choix ?
 
Que ton attitude inspire.
Que ta présence rassemble.
Que  ta grandeur  intérieure  soit  semence d’un monde meil-
leur.
 
Christhelle HOUNDONOUGBO
Femme noire, femme de pouvoir
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BASSIROU DIOMAYE FAYE ATTENDU AU BÉNIN 
POUR SA PREMIÈRE VISITE OFFICIELLE

LA JOURNÉE MONDIALE DE LA POPULATION CÉLÉBRÉE 
À OUAKÉ : QUELLES LEÇONS POUR LE BÉNIN ?

Coopération sous-régionale Démographie et développement durable

Le président sénégalais Bassirou 
Diomaye  Faye  effectuera  mardi 
prochain  une  visite  officielle  au 
Bénin. Une étape importante dans 
le renforcement des relations bila-
térales entre Porto-Novo et Dakar, 
marquant une volonté commune 
de consolidation des liens diplo-
matiques, économiques et cultu-
rels.
 
UNE  VISITE  AUX  ENJEUX MULTI-
PLES
 
C’est  une  visite  très  attendue  à 
Cotonou. Le président sénéga-
lais,  Bassirou  Diomaye  Faye,  élu 
en mars  2024  et  investi  en  avril, 
effectuera  mardi  prochain  son 
tout premier déplacement officiel 
au Bénin. Cette visite marque un 
tournant  dans  la  dynamique  de 
coopération  entre  les  deux  pays, 
et intervient dans un contexte ré-
gional où  la solidarité entre États 
ouest-africains  est  plus  que  ja-
mais nécessaire.
 
Depuis  sa  prise  de  fonctions,  le 
nouveau chef de l’État sénégalais 
a entamé une tournée diploma-
tique active. En à peine deux mois, 
il  s’est  rendu  successivement  au 
Burkina Faso, au Mali, en Côte 
d’Ivoire, au Nigeria, au Ghana, au 
Cap-Vert,  ainsi  que  chez  ses  voi-
sins immédiats : la Mauritanie, la 
Gambie et la Guinée-Bissau. L'ab-
sence du Bénin dans cet agenda 
avait été remarquée par plusieurs 
observateurs. Cette lacune sera 
désormais comblée.
 
UNE COOPÉRATION DE LONGUE 
DATE
 
Le Bénin et le Sénégal entre-
tiennent des relations historiques 
empreintes de respect mutuel et 
de  solidarité.  Les  deux  pays  sont 
unis par des valeurs communes, 
notamment leur attachement à la 
démocratie, à l’État de droit et à la 
coopération régionale.

Le  11  juillet  2025,  le  Bénin  a 
commémoré la Journée mon-
diale  de  la  population  à  Oua-
ké. Une opportunité pour les 
acteurs du développement de 
réfléchir aux implications d’une 
croissance démographique ra-
pide,  dans  un  pays  où  la  jeu-
nesse représente un potentiel 
immense mais encore sous-ex-
ploité.
 
Célébration nationale à Ouaké : 
une journée, des enjeux majeurs 
Comme chaque 11 juillet depuis 
1989, la Journée mondiale de la 
population a été célébrée dans 
plusieurs pays. Cette année,  le 
Bénin a choisi Ouaké pour abri-
ter  les  activités  officielles  au-
tour  du  thème  :  « Donner  aux 
jeunes  les  moyens  de  créer 
les  familles  qu’ils  souhaitent 
dans  un monde  juste  et  plein 
d’espoir ». Un appel  fort à une 
meilleure prise en compte de 
la  jeunesse dans  les politiques 
publiques.
 
Le  choix  de  Ouaké  s’inscrit 
dans  la  logique d’une célébra-
tion tournante, amorcée de-
puis plusieurs années pour 
rapprocher  les  enjeux  démo-
graphiques des réalités locales. 
Après Savè en 2023 et Parakou 
en  2024,  c’est  donc  la  com-
mune du nord-ouest qui a été 
le  théâtre des  réflexions  sur  la 
croissance démographique, la 
planification familiale et l'auto-
nomisation des jeunes.
 
Dynamique  démographique  : 
entre opportunité et urgence 
Avec  une  population  majori-
tairement  jeune et un  taux de 
fécondité  encore  élevé,  le  Bé-
nin  est  à  un  tournant  crucial. 
La transition démographique y 
est  lente, et  les défis se multi-
plient : pression sur les services 
sociaux de base, chômage des 
jeunes,  accès  limité  à  la  santé 
reproductive… Pourtant, cette 
jeunesse,  bien  formée  et  en-
cadrée, peut devenir un formi-
dable levier de croissance.

Pour cela, les autorités doivent 
accélérer les investissements 
dans l’éducation, la santé, la for-
mation professionnelle,  et  sur-
tout dans la création d’emplois 
décents. Il ne suffit pas d’avoir 
une  population  jeune,  encore 
faut-il lui donner les moyens de 
s’épanouir  et de  contribuer  au 
développement national.

Membres de la Communauté Éco-
nomique des États de l’Afrique de 
l’Ouest  (CEDEAO)  et  de  l’Organi-
sation Internationale de la Fran-
cophonie (OIF), Cotonou et Dakar 
collaborent étroitement sur les 
plans diplomatique, culturel, édu-
catif et économique. 

La présence du président sénéga-
lais permettra de passer en revue 
ces  liens  déjà  solides, mais  aussi 
d'explorer de nouvelles pistes de 
coopération bilatérale. Des sujets 
comme la mobilité des étudiants, 
les  échanges  commerciaux,  la 
lutte contre le terrorisme dans 
la région, ou encore la transition 
énergétique pourraient être abor-
dés.
 
UNE OCCASION DE RENFORCER 
LES LIENS ENTRE LES PEUPLES
 
Au-delà des relations entre États, 
cette  visite  revêt  une  dimension 
symbolique importante. Elle vient 
rappeler  l’attachement  des  deux 
pays à un idéal africain fondé sur 
la solidarité, la coopération et l’in-
tégration régionale. Elle est aussi 
l’occasion  de  rapprocher  davan-
tage les peuples béninois et sé-
négalais, qui partagent de nom-
breux points communs sur le plan 
culturel et linguistique.
 
Le  séjour  du  président  Bassirou 
Diomaye  Faye  au  Bénin  pourrait 
ainsi déboucher sur de nouveaux 
accords  ou  initiatives  renforçant 
les échanges dans les domaines 
de  l’éducation,  de  la  culture  ou 
encore de la gouvernance.
 
Une visite de travail mais aussi de 
fraternité.  Car  entre  Cotonou  et 
Dakar,  c’est  avant  tout  une  rela-
tion de confiance, d’histoire et de 
vision partagée pour une Afrique 
plus  unie,  plus  forte  et  plus  soli-
daire.

 
Youssouf T. M. AVOCEGAMOU

Le rôle central des données dé-
mographiques
 
Le  thème  retenu  pour  cette 
édition souligne aussi l'impor-
tance des données fiables et in-
clusives  dans  l’élaboration  des 
politiques publiques. Le Bénin, 
qui  a  lancé  son  5e  Recense-
ment Général de la Population 
et de l'Habitation (RGPH5), mise 
sur ces statistiques pour identi-
fier les  inégalités, mieux plani-
fier les actions et répondre aux 
besoins spécifiques des popu-
lations.
 
L’accès  à  des  services  de  san-
té reproductive de qualité, la 
promotion  de  la  planification 
familiale  et  l’autonomisation 
des  femmes  doivent  égale-
ment  être  au  cœur  des  priori-
tés. Car, sans l’égalité des sexes 
et la lutte contre les violences 
basées sur le genre, il ne peut 
y avoir de développement du-
rable.
 
Défis  persistants  et  exigences 
d’une  approche  holistique 
Les défis sont multiples  : pau-
vreté persistante, vulnérabilité 
accrue  face  aux  changements 
climatiques, urbanisation ga-
lopante, tensions sur les res-
sources naturelles… Tous ces 
éléments montrent que la dé-
mographie  ne  peut  plus  être 
ignorée dans les choix de déve-
loppement.
 
La Journée mondiale de la popu-
lation est donc bien plus qu’une 
commémoration  symbolique. 
C’est  un moment  de  prise  de 
conscience  et  d’engagement. 
Pour  le  Bénin,  l’enjeu  est  clair 
:  transformer  la croissance dé-
mographique en dividende 
démographique. Cela passe 
par une approche intégrée, in-
clusive et centrée sur l’humain. 
 
Conclusion : pen-
ser global, agir local 
En faisant le choix de villes dif-
férentes pour chaque édition, le 
Bénin  montre  qu’il  comprend 
la nécessité de territorialiser les 
politiques démographiques. Il 
reste  cependant  à  traduire  les 
discours  en  actions  concrètes, 
pour que chaque jeune, chaque 
femme,  chaque  famille,  quel 
que soit son lieu de résidence, 
puisse  envisager  l’avenir  avec 
espoir et dignité.

Y.T.M.A.
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PORTO-NOVO ACCUEILLE LA 2E ÉDITION DES RETROUVAILLES DES JEUNES !
Animation culturelle / Jeunesse

Une  célébration  festive  du 
vivre-ensemble  sur  l’Espla-
nade de  l’Assemblée natio-
nale
 
Du  jeudi  17  au  dimanche 
20  juillet  2025,  la  ville  capi-
tale  vibre  au  rythme  de  la 
2e édition des Retrouvailles 
des  jeunes  de  Porto-Novo, 
un  rendez-vous  festif  qui 
promet musique, danse, 
culture et fraternité. Organi-
sé avec le soutien de SOBE-
BRA,  sponsor  officiel,  cet 
événement  s’impose  déjà 
comme un incontournable 
de l’été.
 
Lieu emblématique choisi : 
l’Esplanade  de  l’Assemblée 
nationale, véritable point de 
convergence des festivaliers 
venus de tous les quartiers 
de la ville et même au-delà.
 
Pendant quatre  jours,  l’am-
biance sera portée par des 
animateurs de renom, des 
DJs survoltés, ainsi que des 
artistes invités pour des 
performances live à couper 
le  souffle.  Sur  le  podium 
SOBEBRA,  la  jeunesse sera 
célébrée à travers des spec-
tacles variés, des moments 
chill, et un espace d’expres-
sion libre et conviviale.
 
La boisson HAGBÉ sera éga-
lement  à  l'honneur,  dans 
une atmosphère de détente 
où chaque participant pour-
ra  profiter  d’instants  mé-
morables entre amis.
 
Un moment  fort  d’unité  et 
de partage
 
À travers cette initiative, les 
organisateurs souhaitent 
favoriser  le  dialogue  inter-
générationnel, encourager 
la  créativité  des  jeunes,  et 
faire  rayonner  la  richesse 
culturelle de Porto-Novo. 
C’est aussi une belle oppor-
tunité pour valoriser les ta-
lents  locaux  et  renforcer  le 
sentiment  d’appartenance 
à une communauté vivante 
et dynamique.

Infos pratiques :
 
Lieu : Esplanade de l’Assemblée nationale – Porto-Novo
Dates : Du jeudi 17 au dimanche 20 juillet 2025
Contacts : 01 97 79 13 13 / 01 58 86 86 15 / 01 41 83 13 13

Un événement à ne manquer sous aucun prétexte !
 
Porto-Novo vous attend pour vivre des retrouvailles inoubliables…

 
Emeric Joël ALLAGBE
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DES JEUNES CANADIENS CÉLÈBRENT 
LA FIN D’UN SÉJOUR ENRICHISSANT À 

NICÉPHORE SOGLO SALUE LES 
PROUESSES DU BÉNIN NOUVEAU

Échanges culturels et découvertes humaines Visite d’un ancien chef d’État aux grands chantiers de la République

Après plus de deux semaines 
d'immersion  professionnelle 
et culturelle au Bénin, un 
groupe  de  jeunes  Canadiens 
a marqué la fin de son séjour 
par  une  soirée  conviviale  à 
Porto-Novo. Un moment de 
partage, de retrouvailles et 
de célébration de l’hospitalité 
béninoise.
 
Ils  étaient  plus  d’une  dizaine 
de  jeunes  Canadiens,  âgés 
de  20  à  27  ans,  réunis  à Por-
to-Novo  le  samedi  12  juillet 
2025 pour une soirée mémo-
rable de brassage culturel 
et de retrouvailles. Ce ren-
dez-vous  festif,  organisé  au 
troisième  étage  du  bar-res-
taurant "MOOD" situé sur le 
grand boulevard du quartier 
Dowa,  a  marqué  la  fin  d’un 
séjour de découverte  intense 
et  d’apprentissage  au  cœur 
du Bénin.
 
Ces  jeunes,  accompagnés de 
leurs familles d’accueil venues 
de Cotonou, d’Abomey-Calavi, 
de Porto-Novo et d’Avrankou, 
ont partagé une aventure hu-
maine et professionnelle  iné-
dite.

L’ancien  président  Nicéphore  Dieu-
donné Soglo, réputé critique du ré-
gime en place, surprend par une série 
de  visites  d’appréciation  aux  réalisa-
tions  physiques  du  gouvernement 
Talon. Du CIC de Cotonou à  la GDIZ, 
en passant par Ouèdo et  le CHIC de 
Calavi,  l’homme  d’État,  au-delà  de 
toute divergence politique, reconnaît 
le mérite du développement engagé 
par son successeur.
 
Une admiration publique et assumée
 
Le  11  juillet  2025,  c’est  un Nicéphore 
Dieudonné Soglo tout en sobriété 
mais visiblement impressionné qui 
découvre, guidé par la Directrice Ju-
liette Péron, les installations flambant 
neuves du Centre International des 
Conférences (CIC) de Cotonou. « C'est 
ça, la modernisation du pays, il faut la 
continuer à  tous  les niveaux », a  lan-
cé le patriarche de la démocratie bé-
ninoise, visiblement touché par l’am-
pleur de la transformation.
 
Malgré les tensions politiques pas-
sées, Soglo démontre qu’au-delà des 
clivages,  la  reconnaissance  des  ef-
forts  de  développement  ne  doit  pas 
être taboue. En saluant cette réhabi-
litation d’envergure, il exprime égale-
ment son soutien à la modernisation 
du  continent  africain,  dont  il  a  tou-
jours défendu l'émancipation.
 
Des  visites  successives  et  significa-
tives
 
Cette sortie au CIC n’est pas un acte 
isolé.  Depuis  septembre  2024,  Ni-
céphore Soglo entreprend une tour-
née personnelle  à  la découverte des 
grandes réalisations du quinquennat 
de Patrice Talon. La Zone Industrielle 
de Glo-Djigbé (GDIZ)  fut sa première 
étape.  Ce  complexe  industriel  stra-
tégique,  symbole  de  transformation 
économique, avait suscité son admi-
ration pour sa capacité à valoriser les 
matières  premières  béninoises  et  à 
réduire la dépendance économique 
du pays.

En mars 2025, c’est à Ouèdo, sous une 
pluie battante, que  le doyen visite  le 
chantier  des  20  000  logements  so-
ciaux. Guidé par  les  responsables de 
la SImAU, l’ancien président inspecte 
villas,  appartements,  château  d’eau 
et centrale électrique. « C’est magni-
fique.  Je  suis  littéralement  impres-
sionné », déclare-t-il, ému par la qua-
lité  des  infrastructures  et  l’ambition 
sociale de ce programme.
 
Le 31 mars suivant, il foule les couloirs 
du Centre Hospitalier International de 
Calavi (CHIC), vitrine sanitaire de haut 
niveau.

Pendant  plus  de deux  semaines,  ils 
ont été immergés dans le quotidien 
béninois,  entre  expériences  mé-
dicales, échanges de savoirs, ren-
contres humaines et découverte des 
réalités culturelles locales.
 
Marc, Jérémie, Maude, Sophie, Chris-
tiane et leurs camarades ont vécu 
cette soirée dans une ambiance cha-
leureuse et festive, ponctuée de jeux, 
de musique et de danses. Réunis au-
tour  d’une  grande  table  richement 
garnie, loin des regards indiscrets, ils 
ont partagé anecdotes, sourires et 
émotions. Une occasion de renforcer 
les liens créés durant le séjour, d’enri-
chir leurs perspectives et de célébrer 
la richesse du dialogue interculturel.
 
« La  vie  est  belle  au-delà  des  fron-
tières », a confié l’un des participants, 
visiblement  ému.  Cette  expérience 
aura  été  bien  plus  qu’un  simple 
voyage : un véritable éveil à la diver-
sité, à l’ouverture d’esprit et à l’hospi-
talité africaine. Le Bénin, une fois de 
plus, s’est révélé terre d’accueil et de 
partage.

 
Godfroy MISSAHOGBÉ

Doté  de  436  lits  et  de  18  spécialités 
médicales, le CHIC représente une 
réponse nationale aux coûteuses éva-
cuations  sanitaires  à  l’étranger.  Pour 
Soglo, il s’agit là d’un modèle de santé 
publique à valoriser et à pérenniser. 

L’élégance du regard juste
 
À  travers  cette  tournée  des  grandes 
réalisations, Nicéphore Soglo donne 
une  leçon  d’honnêteté  politique. 
S’il  n’a  jamais  caché  ses  critiques, 
l’homme  sait  aussi  observer,  évaluer 
et reconnaître le mérite d’une œuvre 
bien accomplie. Cette posture coura-
geuse contraste avec les crispations 
habituelles dans le débat politique 
béninois, souvent dominé par la ran-
cune et les intérêts partisans.
 
L’ancien  maire  de  Cotonou  n’hésite 
pas à rappeler que  l’industrialisation, 
la  santé moderne,  l’urbanisation pla-
nifiée et  l’accès au  logement décent 
sont des piliers d’un développement 
durable  des  ambitions  qu’il  partage 
depuis les années 1990. Il enjoint donc 
la  nouvelle  génération  à  poursuivre 
cette dynamique de progrès.
 
Une leçon pour la classe politique
 
En  agissant  ainsi,  Soglo  s’adresse  à 
toute  la  classe  politique,  particuliè-
rement  à  l’opposition,  en  donnant 
l’exemple  d’un  patriotisme  éclairé. 
Applaudir les avancées de l’adversaire 
n’est pas un signe de  faiblesse, mais 
une marque de maturité  et  d’amour 
pour la patrie. Une sagesse qui invite 
d’autres figures de la scène politique, 
telles que Boni Yayi et consorts, à dé-
passer les clivages pour faire bloc au-
tour de l’essentiel : l’intérêt du peuple.
 
Portrait  d’un  républicain  de  convic-
tion
 
Né  le  29  novembre  1934  à  Badou 
(Togo),  Nicéphore  Dieudonné  So-
glo est le premier président démo-
cratiquement élu du Bénin post-
marxisme.  Après  des  études  à  Paris 
et  à  l’ENA,  il  fut Premier ministre en 
1990, avant de remporter la présiden-
tielle  de  1991  avec  plus  de  67  %  des 
suffrages. Battu en 1996, il fut ensuite 
maire  de  Cotonou  de  2003  à  2015, 
avant de passer le flambeau à son fils 
Léhady.

Aujourd’hui  président  d’honneur  de 
la  Renaissance  du  Bénin,  l’homme 
continue d’étonner par  sa  lucidité  et 
sa capacité à transcender les clivages, 
incarnant une mémoire vivante et 
une boussole pour la nouvelle géné-
ration.

 
Youssouf T. M. AVOCEGAMOU
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LA PROMOTION "BAOBAB" DES RETRAITÉS CÉLÉBRÉE AVEC HONNEUR À PORTO-NOVO
Reconnaissance au service de l’éducation

Cinq enseignants émérites d’histoire et de géographie 
du département de  l’Ouémé, dont  leur  inspecteur de 
référence, ont été honorés vendredi 11 juillet 2025 au Ly-
cée Béhanzin de Porto-Novo. Cette cérémonie d’hom-
mage, organisée par le Collectif des Enseignants d’His-
toire et de Géographie de l’Ouémé (CEHG/O), a marqué 
un moment fort d’émotion et de reconnaissance pour 
des carrières consacrées à l’excellence pédagogique.
 
La salle des fêtes du prestigieux Lycée Béhanzin de Por-
to-Novo a vibré ce vendredi 11 juillet 2025 au rythme de 
l’estime et de la gratitude. À l’initiative du Collectif des 
Enseignants  d’Histoire  et  de  Géographie  de  l’Ouémé 
(CEHG/O), cinq figures emblématiques de la discipline 
ont reçu les honneurs de leurs pairs, en reconnaissance 
de leur dévouement à l’enseignement et à la transmis-
sion du savoir historique et géographique.
 
Un hommage mérité à des bâtisseurs silencieux
 
Ces serviteurs de l’école béninoise, désormais admis à 
faire valoir leurs droits à la retraite, sont :
 
Inspecteur Daniel DOSSOU,
Jacques A. KOTIN,
Lazare G. AGOSSOU,
Paul O. GBESSEMEHLAN,
et Célestin S. VIHOANOU.
 
Ils forment la promotion "Baobab", symbole de sagesse, 
de solidité et de longévité, en parfaite adéquation avec 
leur parcours exceptionnel.
 
Dans  une  ambiance  empreinte  d’émotion,  de  témoi-
gnages sincères et de sons festifs, ces enseignants ont 
été  couverts  d’éloges,  de  présents,  de  gadgets  sym-
boliques et d’enveloppes de reconnaissance. Le Coor-
donnateur  du  Collectif,  M.  Cosme  ASSANH,  a  rendu 
un  vibrant  hommage  à  ces  hommes  qu’il  a  qualifiés 
de "combattants infatigables de la République", ayant 
œuvré sans relâche à la valorisation de l’enseignement 
de l’histoire-géographie dans l’Ouémé et bien au-delà.
 
Un appel à l’unité et à la continuité
 
Prenant la parole,  l’inspecteur référent Wilfrid CHAOU 
s’est  dit  profondément  ému  par  l’organisation  et  la 
qualité de la cérémonie. Il a exhorté les enseignants en 
exercice à maintenir l’unité au sein du Collectif, pour en 
faire un organe de référence au plan national. Même son 
de  cloche  chez  l’inspecteur  Abdou-Zakiou  TAKPARA, 
représentant du Coordonnateur des Circonscriptions 
d'Inspection Pédagogique de l’Ouémé, qui a insisté sur 
la  rigueur professionnelle  et  l'efficacité pédagogique, 
gages d’un système éducatif crédible et performant.
 
Des parcours exemplaires célébrés
 
La cérémonie s’est poursuivie par un florilège de témoi-
gnages sur les carrières inspirantes des récipiendaires, 
ponctués  d’anecdotes  enrichissantes,  témoins  d’une 
vie entière au service de l’Éducation nationale. Les re-
traités ont unanimement exprimé  leur  joie et  leur  re-
connaissance pour cet hommage rare, qui les élève au 
rang de modèles.
 
En somme, cet hommage vibrant traduit non seule-
ment la reconnaissance d’une communauté éducative 
soudée, mais il rappelle surtout combien l’engagement 
pédagogique, lorsqu’il est exercé avec foi et constance, 
mérite tous les honneurs.

 
Godfroy MISSAHOGBE
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